
LA CHAUX-DE-FONDS

Réseau performant
La Bibliothèque de la ville rouvre

lundi. Elle a profité de la pause esti-
vale pour mettre à jour son réseau in-
formatique. Nouvelles prestations.

! page 5

Alléchante affiche
et concours de beauté

Athlétisme ! Une piste remplie d’étoiles pour le Résisprint
international au Centre sportif de La Chaux-de-Fonds

Le 24e Résisprint international de La Chaux-de-Fonds aura
lieu demain au Centre sportif. De nombreux athlètes de re-
nommée mondiale sont attendus. Point d’orgue de la ma-
nifestation, le concours de la longueur masculine réunira
cinq sauteurs, dont le Chaux-de-Fonnier Julien Fivaz, affi-

chant une référence à plus de 8 mètres. Les 100 m et les
400 m vaudront également leur pesant de suspense et d’é-
motions. Le spectacle sera de tous les instants. Un grand
moment en vue. PHOTO ARCH-MARCHON

! pages 24, 25 et 29

VAL-DE-RUZ

Brève apocalypse
La grêle a frappé hier après-midi La

Jonchère et d’autres villages du Val-de-
Ruz. A l’est de Neuchâtel et à Hauterive,
des rues se sont transformées en rivières.

! pages 9 et 31

FOOTBALL

Bon point à Bulle
Rien n’a été facile hier soir en

Gruyère pour le FCC, où Maxime Droz-
Portner et ses coéquipiers ont pris un
bon point sans encaisser de but (0-0).

! page 26
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À LA UNE
E N F A N T S

Connaître le
chien méchant

! page 3

L A  C H A U X - D E - F O N D S

Nouvelles salles
pour la rentrée

! page 5
É L E C T I O N S  F É D É R A L E S

L’appétit
de l’UDC

L’UDC neuchâteloise a lancé
hier la campagne en vue des
élections fédérales. Son prési-
dent, Yvan Perrin, n’a pas caché
qu’elle visait un siège au
Conseil national. Egalement en
course pour le Conseil des
Etats, elle considère offrir à l’é-
lecteur la seule possibilité de vo-
ter à droite. Un avertissement
clair aux autres formations du
camp bourgeois. ! page 3

R É C E S S I O N

La Suisse dans
la tourmente
Selon le Secrétariat d’Etat à

l’économie, la Suisse connaîtra
une récession sur l’ensemble
de l’année. La dégradation sen-
sible de la consommation
privée et la chute des exporta-
tions expliquent notamment
ces perspectives. Espoir: un re-
tour à la croissance est toujours
attendu pour l’année pro-
chaine.

! page 23

Encore tout à leurs joutes
sportivo-électorales en
piscine, les libéraux neu-

châtelois ont intérêt à se
rhabiller vite fait. Les va-
cances sont finies, l’heure est
aux premières escarmouches
de campagne. Et comme on
pouvait s’y attendre, ce sont
les derniers arrivés sur le
champ de bataille qui ont
ouvert le feu. Aussi ambi-
tieuse que remontée, l’UDC
neuchâteloise a annoncé la
couleur hier: elle n’épar-
gnera personne...
Fidèle à sa réputation, le
parti cher à Christoph Blo-
cher adopte la politique du
gros trait, de l’amalgame et
du raccourci saisissant. En
matière de thèmes, on en
avait pris l’habitude. Sur ce
plan, la plus jeune section
de Suisse n’innove pas; elle
s’appuie pour l’essentiel sur
la plate-forme nationale. Et
ses piliers porteurs: sécurité,
fiscalité, assainissement des
finances, sauvegarde de
l’indépendance nationale et
dénonciation des copinages.
On aurait tort de la croire
plus fine lorsqu’elle dessine
son nouveau terrain de
chasse. En gros, il y a deux
camps. La droite – elle toute
seule – et une nébuleuse de
gauche. C’est d’ailleurs
pour offrir à l’électorat la

possibilité de voter à droite
(sic) qu’elle s’est lancée
dans la course aux Etats, af-
firment haut et fort ses can-
didats. Les partis libéral et
radical? De concession en
concession, ils ne représen-
tent plus rien, dixit
Pierre Hainard, candi-
dat aux deux chambres
et ...ancien député radi-
cal! Michèle Berger?
Une représentante ty-
pique du centre. Son co-
listier libéral Michel
Barben? Il trompe son
monde (re-sic). Tra-
duire: candidat aux
Etats, il vise en fait les com-
munales 2004.
Bref, à entendre le président
Yvan Perrin et sa troupe, la
droite en place – eux recti-
fient en «centre droit» – a
beau détenir la double ma-
jorité sur le plan cantonal,
elle n’a plus aucun courage
politique. Le hic, c’est qu’à
y regarder de près, les re-
cettes «udécéennes» pour
améliorer le sort des
Helvètes ressemblent comme
des clones à celles des
autres. Sauf qu’en faisant
cavalier seul, ils auront
beau jeu de dire qu’ils ne se
compromettent avec per-
sonne. Léger comme argu-
ment. Et peu convaincant.

S t é p h a n e  D e v a u x

Toute seule à droite
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L’électricité n’était qu’en partie rétablie dans le nord-est des Etats-Unis et le sud du Ca-
nada, hier, après l’immense panne de jeudi. Des millions d’habitants restaient privés de
courant (sur notre photo, la ville de New York). PHOTO KEYSTONE

! page 17

Lente sortie du tunnel
Black-out ! Des millions d’Américains
étaient encore privés d’électricité hier



SAMEDI

16 AOÛT 2003 24PAGE

L’EXPRESS / L’IMPARTIAL

Sanchez et Mutola en vedette
Athlétisme ! Le Dominicain et la Mozambicaine ont été les grands vainqueurs
du Weltklasse de Zurich. André Bucher a manqué le rendez-vous avec son public

Zurich
R e n é  J a c o t

L e Weltklasse de Zurich
a, de nouveau, été
riche en performance

de niveau mondial. A une
semaine des Mondiaux de
Paris, Félix Sanchez et Maria
Mutola ont clairement mar-
qué leur terrain en tenant le
vedette au Letzigrund. Mais
allons-y par étapes...

Après quelques épreuves
qui n’ont guère retenu l’at-
tention, c’est la Turque Sü-
reyya Ayhan qui a lancé la
soirée sur des bases interna-
tionales en dictant sa ma-
nière dans l’ultime courbe
du 1500 m. Avec cette per-
formance de 3’55’’62 et sur-
tout sa vitesse terminale,
elle se pose comme une can-
didate au sacre mondial.

Ce fut ensuite un mo-
ment fort de la réunion avec
l’imbattable Félix Sanchez
sur 400 m haies, son temps
de 47’’82 réalisé avec une ai-
sance insolente laisse pré-
voir une grande prestation à
Paris. Pour sa part, notre sé-
lectionné Cédric El-Idrissi
s’est engagé trop crispé
pour espérer mieux que
50’’43. 

Au Stade de France, ce ne
sera pas suffisant pour pas-
ser un tour. A relever en-
core sur cette spécialité l’ex-
cellent chrono du Britan-
nique Anthony Borsumato
avec 49’’12 avant de venir
demain à La Chaux-de-
Fonds. 

La maîtrise de Mutola
Toujours attendu du pu-

blic, le 100 m n’a pas déçu
tant la lutte fut serrée avec
un même chrono de 9’’97
pour les Américains Justin
Gatlin et John Capel. Une

course spectaculaire qui n’a
pas souffert de l’absence de
Maurice Green.

Nous avons suivi avec une
attention soutenue le 800 m
dames où la Mozambicaine
Maria Mutola a une nou-
velle fois fait étalage de sa
maîtrise de la distance.
Grâce à sa victoire, la Mo-
zambicaine peut continuer à
rêver du jackpot de la Gol-
den League.

Il est intéressant de relever
le bon comportement de
notre représentante Anita
Brägger qui a soutenu la com-
paraison dans la partie finale
qui n’était jusqu’ici pas son
point fort. Aux championnats

du monde, elle peut espérer
une qualification.

Le public du Letzigrund
attendait le 800 m pour ma-
nifester son soutien à notre
meilleur athlète actuel An-
dré Bucher, qui disputait sa
dernière course avec le titre
de champion du monde.
Avec trop de partants, cette
course a manqué de clarté.
André Bucher n’y fut jamais
à l’aise. De plus, il manqua
de moyens pour se dégager.
Le Suisse n’est pourtant pas
condamné au rôle de faire-
valoir dans la prochaine fi-
nale des championnats du
monde. Ceci étant, le Sud-
Africain Mbuireni Mulaudzi

est un vainqueur qui ne
manque pas d’arguments au
sein de l’élite mondiale du
800 m.

Spectaculaire, mais s’arti-
culant sur des qualités tech-
niques, le 110 m haies a pro-
duit deux vainqueurs,
l’Américain Duane Ross et
le Lethon Stanislav Olijars,
crédité de 13’’22. Pour éga-
ler le technicien Olijars,
Ross n’a pas hésité à abattre
sept obstacles.

Sur le tour de piste des
dames, la Mexicaine Ana
Guevara a dominé ses rivales
au nombre desquelles la
championne du monde Amy
Mbacke Thiam, dont la ve-

nue à La Chaux-de-Fonds
reste incertaine.

Suprématie confirmée
Sans surprise mais avec

l’élégance qu’on lui connaît
sur 1500 m, le Marocain Hi-
cham El Guerrouj a signé un
temps qui ne laisse pas de
doute sur son hégémonie
dans une semaine au Stade
de France.

Nous avions un regard
intéressé sur le 400 m haies
féminin où l’Américaine
Sandra Glover a dû gagner à
l’énergie face à la Roumaine
Ionela Tirlea. Avant sa venue
à La Chaux-de-Fonds, l’Amé-
ricaine Brenda Taylor a né-
gocié courageusement le
couloir extérieur pour termi-
ner à la quatrième place avec
un nouveau record person-
nel de 54’’92 ce qui lui faisait
dire: «Je peux encore faire mieux
en altitude dimanche!» Le pu-
blic du Résisprint se réjouira
de voir à l’œuvre cette belle
et talentueuse athlète.

Belle hauteur
L’ultime course de la

soirée, le 5000 m a confirmé
la suprématie africaine avec
comme vainqueur Samy Kip-
keter, du Kenya. S’agissant
de l’intérêt national, il était
cristallisé par Christian Belz
qui n’a malheureusement
pas éprouvé ses meilleures
sensations.

Dans les concours, le mee-
ting de Zurich a compté pas
moins de quatre femmes qui
ont franchi plus de deux
mètres en hauteur. La Sud-
Africaine Hesprie Cloete
s’est même offert une vic-
toire à 2,03 m. Encore un
Sud-Africain à l’honneur à la
perche remporté par Ok-
kerp Brits qui refait surface
en maîtrisant 5,80 m./RJA

Félix Sanchez: impressionnant sur le 400 m haies.  PHOTO KEYSTONE

J U L I E N  F I V A Z

Une bonne
expérience

ulien Fivaz était l’invité
hier soir de Philippe Du-
carroz dans la cabine de
la TSR. Il est arrivé à

l’heure... après avoir manqué
l’apéro officiel de la Fédéra-
tion pour cause de grêle et
de bouchons sur la route! 
Le Chaux-de-Fonnier a parlé
de lui, du Résisprint, un peu
du Weltklasse... Une bonne
soirée? «L’expérience s’est bien
déroulée, j’ai répondu à quelques
questions, c’était sympa! Comme
c’était la première fois que je ve-
nais à Zurich, j’ai davantage re-
gardé le meeting que parlé dans le
micro! J’ai laissé les commenta-
teurs (réd.: Pierre-André
Pasche était consultant) faire
leur boulot en me disant que si je
n’avais rien de spécial et d’inté-
ressant à ajouter, il valait mieux
que je me taise!» Le bougre
avait-il reçu des consignes de
silence? «Pas du tout! Je pou-
vais intervenir sans autres. C’é-
tait plutôt de l’autocensure!»

Dès demain, Julien Fivaz
délaissera la parlote pour re-
venir aux affaires lors du
meeting de l’Olympic, dont il
sera la tête d’affiche. «Cela
fait bien plaisir, sourit le nou-
veau recordman de Suisse du
saut en longueur. Je vais es-
sayer de donner du plaisir aux
gens et d’emmagasiner un maxi-
mum de confiance avant les
Mondiaux. Ce serait bon pour la
tête de réaliser un gros truc!» A
n’en pas douter, le concours
sera très relevé. Donc pas-
sionnant. «Si le temps est avec
nous, cela va être chaud! Avec les
sauteurs annoncés, ce sera bien
plus qu’un duel!» A une se-
maine des Mondiaux de Pa-
ris, Julien Fivaz sera-t-il tenté
d’en garder sous les pointes?
«Absolument pas! Je ferai comme
d’habitude: je me donnerai à
fond! Il me restera une semaine et
demie pour me préparer. C’est am-
plement suffisant. Et puis, c’est
au Résisprint que je réussis qua-
siment ma meilleure performance
chaque année...»

Le 27 et le 29 août
Neuvième performer mon-

dial de l’année, Julien Fivaz
sera engagé le mercredi 27
août dans les qualifications
des Mondiaux. Tous les
athlètes qui passeront le cap
demandé – les 12 meilleurs
seront repêchés s’il y a pénu-
rie de lauréats – se retrouve-
ront en finale le vendredi 29.
Là, après trois sauts, seuls les
huit meilleurs iront au bout
des six essais. C’est là que se
joueront le titre, le podium
et les diplômes... /PTU

Julien Fivaz retrouvera le sau-
toir dès demain à La Chaux-
de-Fonds. PHOTO KEYSTONE

Déjà victorieuse à Oslo, Paris, Rome et Berlin, la Mozambi-
caine Maria Mutola a effectué un pas supplémentaire vers le
jackpot de la Golden League en enlevant le 800 m du Weltk-
lasse de Zurich, cinquième et avant-dernière étape du circuit
des plus prestigieux meetings du monde. PHOTO KEYSTONE

Messieurs. 100 m (Golden
League, + 1,3 m/s): 1. Capel (EU) et
Gatlin (EU) 9’’97. 3. Collins (St-Kitts
& Nevis) 9’’99. 4. Johnson (EU)
10’’10. 5. Fredericks (Nam) 10’’11. 6.
Williams (EU) 10’’13. 7. Johnson
(Aus) 10’’18. 8. Lewis-Francis (GB)
10’’20.

800 m (GL): 1. Mulaudzi (AfS)
1’44’’12. 2. Sepeng (AfS) 1’44’’26. 3.
W. Kipketer (Dan) 1’44’’36. 4. Baala
(Fr) 1’44’’46. 5. Som (Ho) 1’44’’66.
6. Bungei (Ken) 1’44’’70. 7. Mwengi
Mutua (Ken) 1’44’’83. 8. Bucher (S)
1’45’’12. 

1500 m: 1. El Guerrouj (Mar)
3’29’’13 (MPA). 2. Lagat (Ken)
3’30’’55. 3. Chouki (Fr) 3’30’’83. 4.
Kipchirchir (Ken) 3’32’’35. 5. Korir
(Ken) 3’33’’25. 6. Rono (Ken)
3’33’’38. 

5000 m (GL): 1. Kibowen (Ken)
13’01’’01. 2. Kemboi (Ken)
13’01’’14. 3. S. Kipketer (Ken)
13’01’’44. 4. Maina (Ken) 13’01’’76.
5. Kwalia (Ken) 13’03’’79. 6. Chebii
(Ken) 13’04’’39. Puis: 9. Baumann
(All) 13’15’’07. 15. Belz (S)
13’35’’50.

110 m haies (GL, - 0,5 m/s): 1.
Ross (EU) 13’’22. 2. Olijars (Let)
13’’22. 3. Phillips (EU) 13’’39. 4.
Wade (EU) 13’’40. 5. Bramlett (EU)
13’’42. 6. Newton (GB) 13’’69. 7.
Doucoure (Fr) 13’’78.

400 m haies: 1. Sanchez (Dom)
47’’82. 2. Iakovakis (Gr) 48’’25. 3.
Woody (EU) 48’’46. 4. Thomas (EU)
48’’46. 5. Griffitths (Jam) 48’’57. 6.
Herbert (AfS) 49’’00. 7. El-Idrissi (S)
50’’43. 

3000 m steeple: 1. Saif Saeed Sha-
heen (S. Cherono-Qatar) 8’02’’48
(MPA). 2. Kemboi (Ken) 8’02’’49. 3.

Koech (Ken) 8’09’’54. 4. A. Cherono
(Ken) 8’13’’14. 5. Tahri (Fr) 8’13’’65.
6. Ezzine (Mar) 8’16’’52. 

Perche (GL): 1. Brits (AfS) 5,80
m. 2. Hartwig (EU) 5,70 m. 3. Lo-
binger (All) 5,70 m. 4. Markov (Aus)
5,70 m. 5. Börgeling (All) 5,70 m. 6.
Hysong (EU) 5,70 m. 

Javelot (GL): 1. Zelezny (Tch)
87,95 m. 2. Henry (All) 86,56 m. 3.
Makarov (Rus) 86,40 m. 4. Hecht
(All) 86,22 m. 5. Nicolay (All) 78,03
m. 6. Ivanov (Rus) 77,63 m.

Disque: 1. Fazekas (Hon) 69,14
m. 2. Alekna (Lit) 68,95 m. 3. Riedel
(All) 66,53 m. 4. Möllenbeck (All)
64,40 m. 5. Tammert (Est) 64,31 m.
6. Brown (EU) 64,25 m.

Dames. 100 m (GL, - 0,1 m/s): 1.
Gaines (EU) 10’’89 (MPA). 2. Stur-
rup (Bah) 10’’97. 3. Arron (Fr)
11’’05. 4. Hurtis (Fr) 11’’08. 5. Bailey
(Jam) 11’’22. 6. Miller (EU) 11’’27.
7. Ferguson (Bah) 11’’40. 8. Mayr-
Krifka (Aut) 11’’40.

400 m: 1. Guevara (Mex) 49’’11
(MPA). 2. Mbacke Thiam (Sén)
50’’14. 3. Williams (Bah) 50’’24. 4.
Miles-Clark (EU) 50’’53. 5. Zhikina
(Rus) 50’’67. 6. Richards (EU)
51’’15. 

800 m (GL): 1. Mutola (Moz)
1’59’’93. 2. Graf (Aut) 2’00’’52. 3.
Gsell (All) 2’01’’03. 4. Tchiao (Rus)
2’01’’48. 5. Brägger (S) 2’01’’71. 6.
Cummins (Can) 2’01’’88.

1500 m (GL): 1. Ayhan (Tur)
3’55’’60 (MPA). 2. Rosenberg (Rus)
4’00’’07. 3. Tomachova (Rus)
4’00’’91. 4. Tullett (GB) 4’01’’18. 5.
Lichtchinska (Ukr) 4’03’’75. 6. Go-
relova (Rus) 4’04’’26. 

3000 m: 1. Szabo (Rou) 8’33’’95
(MPA). 2. O’Sullivan (Eire) 8’37’’55.

3. Mikitenko (All) 8’39’’29. 4. Kibi-
wot (Ken) 8’40’’14. 5. Johnson (Aus)
8’43’’90. 6. Mondor (Can) 8’44’’53. 

100 m haies (vent nul): 1. Devers
(EU) 12’’50. 2. Foster (Jam) 12’’58.
3. McKelvy (EU) 12’’69. 4. Morrison
(EU) 12’’73. 5. Adams (EU) 12’’77.
6. Trywianska (Pol) 12’’77. 

400 m haies (GL): 1. Glover (EU)
54’’50. 2. Tirlea (Rou) 54’’60. 3. Pitt-
man (Aus) 54’’63. 4. Taylor (EU)
54’’92. 5. Danvers (GB) 54’’95. 6. Te-
retchuk- Antipova (Ukr) 54’’96.

Hauteur: 1. Cloete (AfS) 2,03 m.
2. Palamar (Ukr) et Vasic (Cro) 2,01
m. 4. Acuff (EU) 2,01 m. 5. Elesina
(Rus) 1,95 m. 6. Kuptsova (Rus) et
Babakova (Ukr) 1,95 m.

Triple saut (GL): 1. Mbango
Etone (Cam) 14,87 m. 2. Aldama
(Cuba) 14,66 m. 3. Ndoye (Sén)
14,46 m. 4. Martinez (It) 14,33 m. 5.
Pyatich (Rus) 14,28 m. 6. Oleynikova
(Rus) 14,26 m. /si 

CLASSEMENTS

J

Wilson Kipketer a été moins
décevant qu’André Bucher...

PHOTO KEYSTONE
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Cheval Entraîneur Co
te Perf. NOTRE OPINION COURSE SUISSE LES RAPPORTSPMUR

Cliquez aussi sur
www.longuesoreilles.ch

Seule la liste officielle du
PMU fait foi

Demain
à Deauville
Grand Handicap
de la Manche
(plat,
Réunion I,
course 3,
3200 m,
14 h 45)

1 Tzar-Du-Frêne 61,5 D. Boeuf E. Lellouche 5/1 1p4p4p

2 Blue-Canyon 58,5 T. Thulliez F. Doumen 10/1 6p1o8o

3 Capo-Rosso 57 C.-P. Lemaire E. Sotteau 7/1 2p1p2p

4 King-Bere 57 F. Spanu Rd Collet 4/1 1p2p2p

5 Hugo-Des-Fieffes 56 R. Marchelli A. Bonin 15/1 8p7o1o

6 Violet-Moon 56 T. Gillet J. Balanda 12/1 7p1p5p

7 Noroit 55,5 F. Blondel M. Pimbonnet 6/1 1p1p2p

8 Doctorate 55 M. Nobili N. Branchu 20/1 0p9p6p

9 Melbo 55 T. Jarnet L. Audon 13/1 6p3p1o

10 Demonious 54 Y. Barberot S. Wattel 10/1 4p3p3p

11 Dayclaies 53,5 S. Maillot P. Monfort 12/1 4p2p6p

12 Le-Carré 53,5 C. Soumillon A. Royer-D. 8/1 2p2p0p

13 Taste-The-Stars 53,5 S. Pasquier A. Royer-D. 10/1 4p0p2p

14 Ennemi-D’Etat 52 G. Benoist E. Lellouche 22/1 6p0p8p

15 Mexican-Spot 52 V. Vion M. Nigge 9/1 1p2p0p

16 French-Rambler 51,5 D. Bonilla Rb Laplanche 25/1 9p4p8p

17 Redcliff 51,5 N Yokoyama P. Nicot 40/1 0p0p0p

18 Symphonic-Man 51,5 M. Blancpain Y. De Nicolay 30/1 0p4p9p

1 - Il a installé son

règne.

3 - Que lui reprocher?

12 - Soumillon l’arrondit.

4 - Un favori hyperlo-

gique.

7 - Rien ne lui résiste.

13 - L’autre Royer-Dupré.

15 - Pas un sombre hé-

ros.

10 - Il est capable d’ex-

ploit.

LES REMPLAÇANTS:

11 - Il vient de nous sur-

prendre.

14 - Il fomente un coup.

Notre jeu
1*
3*

12*
4
7

13
15
10

*Bases
Coup de poker

10
Au 2/4
1 - 3

Au tiercé
pour 16 fr
1 - 3 - X

Le gros lot
1
3

11
14
15
10
12

4   

Demain à Avenches,
Prix de Divonne-les-Bains,
(Réunion V, course 4, 1609 m,
départ à 14 h 30)

1. Derby-Horse 1609
2. Arnold-As 1609
3. Gilfbook 1609
4. Daddy-Pan 1609
5. Jezira-De-Chevagny 1609
6. Icarda-Reines 1609
7. Elton-Du-Chaumoy 1609
8. Go-Man 1609
9. Majestitj 1609

10. Greenwich-D’Ivoire 1609
11. Kaputchino 1609
12. Gentleman-Noble 1609
13. Irish-Whisky 1609
14. Gosse-Des-Oules 1609
15. Giesolo-Du-Ringeat 1609

Notre opinion: 2 - 12 - 9 - 13 - 8 - 6

Hier à Deauville,
Prix Mercedez-Benz 
(Prix de Saint-Pierre-sur-Dives)
Tiercé: 9 - 2 - 18.

Quarté+: 9 - 2 - 18 - 13.

Quinté+: 9 - 2 - 18 - 13 - 8.

Rapports pour 1 franc
Tiercé dans l’ordre: 974,25 fr.

Dans un ordre différent: 194,85 fr.

Quarté+ dans l’ordre: 8938,20 fr.

Dans un ordre différent: 834,75 fr.

Trio/Bonus (sans ordre): 55,95 fr.

Rapports pour 2 francs
Quinté+ dans l’ordre: 82.718,40 fr.

Dans un ordre différent: 1170,30 fr.

Bonus 4: 228.–

Bonus 3: 41,70 fr.

Rapports pour 5 francs
2sur4: 100,50 fr.

Poids Jockey

La Chaux-de-Fonds - Olten
Samedi 16 août à 19 h

Le HCC se présente
uste avant la rentrée des
classes, voici la présenta-
tion du HCC. Aujourd’hui
du côté des Mélèzes, l’ani-

mation ne devrait pas man-
quer. Et pour une fois pas seu-
lement à la piscine. Dès 15 h, le
secrétariat du club chaux-de-
fonnier sera ouvert à tous ceux
qui veulent acquérir un abon-
nement de saison. A 16 h, on
ouvrira les caisses pour les spec-
tateurs du match du soir. A 16 h
30 (jusqu’à 17 h 30) débutera
une séance de signatures sous
la tente dressée sur la patinoire
extérieure. Sur le coup de 18 h
40 et sur la glace aura lieu la
présentation de l’équipe du
HCC version 2003-2004 avec re-
mis des maillots. A 19 h, enfin,
débutera le match amical
contre Olten qui sera suivi
d’une soirée festive sous la
tente couverte.

Pour ces retrouvailles avec
son public, la troupe de Sabou-
rin ne sera privée que de Mi-
chael Neininger (blessé). Deux
autres joueurs présents lors de
la reprise des entraînements
manqueront également à l’ap-
pel. Il s’agit de Johann Schei-
degger, parti à Neuchâtel YS, et
de Mathieu Geiser, qui a rejoint
Tramelan. «Ces deux gars
n’avaient tout simplement pas le
niveau, assène Stéphane Sabou-
rin, entraîneur du HCC. J’ai en-
tendu beaucoup d’histoires à propos
des départs de ces deux hockeyeurs,
mais il n’y a pas de quoi s’alarmer.
J’ai 22 joueurs et deux gardiens à
ma disposition et cela me suffit am-
plement. On s’est aperçu mardi à
Sierre (réd.: victoire 2-1) que
nous étions dans le coup. J’espère
que ce soir nous ferons à nouveau
bonne figure devant notre public.
En tous les cas, mon équipe est prête
à démontrer sa valeur.»/JCE

Un spectacle omniprésent
Athlétisme ! Le 24e Résisprint international de La Chaux-de-Fonds proposera
demain un plateau de qualité mondiale. La longueur masculine en point d’orgue

Par

P a t r i c k  T u r u v a n i

Le 24e Résisprint interna-
tional de La Chaux-de-
Fonds aura lieu demain

dès 10 h 40 au Centre sportif,
où près d’une centaine de
bénévoles seront à pied
d’œuvre durant toute la
journée. Après une fin de ma-
tinée réservée aux séries et à la
perche féminine, les choses
s’accéléreront dès la mi-
journée avec un spectacle une
nouvelle fois somptueux, re-
levé par la présence sur scène
de toute une palette d’acteurs
et d’actrices de renommée
mondiale. Et ceci dans toutes
les disciplines ou presque.

Le pavé de bœuf – compre-
nez le plat de résistance – de la
réunion sera sans aucun doute
le concours de la longueur
masculine, où cinq athlètes à
plus de 8 m sont annoncés,
dont le Chaux-de-Fonnier Ju-
lien Fivaz, tout frais recordman
de Suisse (8,27 m), qui n’a plus
sauté depuis son exploit
d’Ebensee le 2 août dernier.
Une chance unique de le voir à
l’œuvre avant les Mondiaux.
Qu’on se le dise. «J’espère que la
population de la ville va se cristal-
liser derrière Julien afin qu’il parte
à Paris avec un moral en béton,
lance René Jacot. A Ebensee,
l’ambiance était molle, décevante.
Dimanche, il faudra que ça crie,
que ça tape des mains dans la tri-
bune et autour du terrain!» Ama-
teurs d’athlétisme ou simples

curieux seront à coup sûr les
bienvenus...

Belle reconnaissance
D’autant que la participa-

tion, en dépit d’un budget «ri-

dicule» de 25.000 francs, sera
une nouvelle fois à la hauteur
du rendez-vous chaux-de-fon-
nier, devenu incontournable
dans l’agenda de nombreux
athlètes de renom. Parmi eux,
une flopée de Français. Et pas
des moindres: Patricia Girard
(100 m haies), recordwoman
du Résisprint en 12’’71, Marc
Raquil, recordman de France
du 400 m en 44’’80, ou encore
Salim Sdiri, 8,23 m avec vent
cette année à la longueur.

Pour l’anecdote, ces trois Tri-
colores n’ont pas hésité à se
prendre de bec avec leur Fédé-
ration nationale, qui leur avait
interdit de se rendre à La
Chaux-de-Fonds au profit du
meeting pré-mondial d’Evry,
organisé ce week-end à une se-
maine des championnats du
monde. «C’est une très belle
marque d’amitié et de reconnais-
sance pour nous» se frotte les
mains René Jacot.

Autre vedette annoncée sur
400 m: le Mauricien Jean-Eric
Milazar, détenteur en 44’’87 de

la meilleure performance du
Résisprint. «Le 400 m des hommes
sera royal, savoure déjà le grand
manitou. Et ce n’est pas tout. Les
deux 100 m seront plus que sérieux.
Et le 400 m dames ne sera rien
d’autre qu’un festin!» Les princi-
pales engagées sur la distance –
la Sénégalaise Mbacke Thiam
(49’’86), la Camerounaise
Nguimbo (50’’69) et la Ba-
haméenne Amertil (50’’82) –
ont en effet des cartes de visites
à faire frémir le chrono...

Jacot le fataliste
Deux jours après le Weltk-

lasse, une semaine avant Paris,
le Résisprint estampillé 2003 a-
t-il tiré le gros lot? «Ce n’est ni
bon ni mauvais, coupe René Ja-
cot. De toute manière, ça n’inté-
resse que ceux que ça intéresse!»
Bon. D’accord. Une autre ques-
tion: le changement de météo,
avec un réel rafraîchissement
des températures, sera-t-il
bénéfique? «Quoi qu’il arrive, on
doit faire avec ce qu’on a!»

Merci beaucoup... /PTU

LEPROGRAMME

Le concours de la longueur se déroulera en face de la grande tribune... PHOTO ARCH-MARCHON

10.40 100 m haies D (séries)
Perche D

10.55 110 m haies (séries)
Longueur M 
(moins de 7,30 m)

11.20 100 m D (séries)
11.50 100 m M (séries)
13.00 400 m M (plus de 48’’50)

400 m D (plus de 58’’00)
13.30 4 x 100 m M et D

Perche M
Hauteur D (plus de 1,60 m)

14.00 100 m haies D (finale A)
14.10 100 m haies D (finale B)

Marteau D
14.30 100 m D (finales A et B)
14.45 100 m M (finales A et B)
15.00 400 m D (moins de 58’’00)

Hauteur M (plus de 1,90 m)
15.20 400 m M (moins de 48’’50)

Longueur M (plus de 7,30 m)
15.50 400 m haies M
16.10 400 m haies D
16.25 200 m M (séries A et B)
16.40 200 m D (séries A et B)
16.55 800 m M (moins de 1’52’’50)

800 m D (moins de 2’16’’00)
800 m M (plus de 1’52’’50)
800 m D (plus de 2’16’’00)

17.15 200 m M et D 
(suite des séries)

M=messieurs, D= dames.

On l’a dit et répété: le
saut en longueur des
hommes (15 h 20)

sera le point d’orgue de ce
Résisprint. Par la qualité des
engagés, tout d’abord. Le Bri-
tannique Chris Thomlinson
(8,27 m), les Français Salim
Sdiri (8,23 avec vent) et Em-
manuel Bangue (8,21 m, re-
cord du Centre sportif) ainsi
que le Mauricien Arnaud Cas-
quette (8,13 m) affichent tous
des références au-delà des 8
m. De quoi rendre la vie dure
à Julien Fivaz (8,27 m).

Autre atout de taille: la si-
tuation du sautoir, en face de
la grande tribune. Question

spectacle, on ne peut rêver
mieux. «Un concours de saut en
longueur dure longtemps et c’est
toujours spectaculaire, relève
René Jacot. En plus, un enfant
de la ville sera l’un des favoris.
Que voulez-vous de plus?» On
cherche...

Insatiable, le boss de
l’Olympic en rajoute une
couche: «Je le dis depuis 1965:
on peut être Blanc, Chaux-de-Fon-
nier et de valeur mondiale! Il faut
simplement que les gars y croient!
Avec l’émulation qu’elle ne man-
quera pas de susciter, je suis sûr
que la réussite de Julien va ouvrir
de belles perspectives pour d’autres
athlètes de la région...» /PTU

Le clou de la journée

J

Nicolas Bernasconi: en piste ce
soir aux Mélèzes.

PHOTO ARCH-GALLEY
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L A  P H R A S E  Q U I  T U E

«Les JO, ce n’est pas
l’Expo nationale, 
on ne peut pas 
les retarder 
d’une année.»

Denis Oswald, président de
la Commission de coordina-
tion des Jeux olympiques
d’Athènes, remet chaque évé-
nement à sa juste place.

L A  P H R A S E  E N  O R

«Qu’il s’agenouille devant moi, s’excuse d’abord, et
après je réfléchirai.»

Nicolas Anelka, attaquant de Manchester City, a toujours une
aussi grande idée de se personne et n’a toujours pas pardonné
à Jacques Santini de ne pas l’avoir sélectionné.

L A  P H R A S E  E N  A R G E N T

«J’aurais choisi Roy Makaay cinq fois avant David 
Beckham.»

Le manager du Bayern Munich, Ueli Hoeness, a justifié de
cette façon l’acquisition de l’attaquant hollandais.

L A  P H R A S E  E N  B R O N Z E

«Un joueur malheureux n’est pas un bon joueur.»
Marc Roger, agent de Claude Makelele (joueur du Real Ma-

drid), tente de jusitifier un possible transfert de son joueur à
Chelsea. Le Français réclame depuis longtemps une augmenta-
tion de salaire au club madrilène. Hier, les médecins du Real
l’ont mis au repos pour fatigue psychologique.

D ans ce bas monde, on
est vite peu de chose.
On s’en aperçoit tous

les jours. Certaines réalités
quotidiennes rattrapent très
vite nos illusions, qui se re-
trouvent perdues, à jamais. 

Peu de chose...
Il en va de même en sport.
Les victoires, les triomphes,
les heures de gloire précèdent
souvent les défaites, les dé-
boires, les échecs et autres dé-
sillusions. Celui qui fut le hé-
ros d’un jour devient alors un
raté, un has-been, un déchet
jeté dans les poubelles de la
mémoire du sport qui regorge
de grands champions oubliés. 
Hélas, cette vérité échappe

trop souvent aux vainqueurs.
A ceux qui triomphent actuel-
lement. Portés au pinacle, ils
oublient qu’un jour ils retom-
beront sur terre. Dès lors, ces
gens-là ne vous pardonnent
rien. Impossible de passer
sous silence le moindre de
leurs exploits, de leurs succès.
Sinon? Ils vont voir ailleurs,
vous snobent ou vous boudent.
Ils oublient rapidement que
vous étiez les premiers à les
applaudir, à les féliciter, à les
faire connaître.
Quand bien même lesdits ex-
ploits ne sont pas toujours
aussi grands qu’ils le préten-
dent, il est aussi interdit de
relativiser. Il faut enfariner,
flatter et exagérer pour être à
la hauteur de l’égo de ces
champions. Une dérive dans
laquelle plongent bien des mé-

dias. Qui, soit dit en pas-
sant, sont autant enclin à
aduler qu’à écraser.
Un exemple? Anita
Weyermann. L’ex-grande
vedette de l’athlétisme
helvétique est devenue la
risée des journalistes et
des experts. En résumé: «Elle
ne vaut plus rien». Alors,
loin, au panier! On la jette
aux oubliettes. Pourtant, lors-
qu’elle était sous les feux de la
rampe, tout le monde lui man-
geait dans la main. Mainte-
nant, on lui crache dessus. 
On ne peut que souhaiter que
certains sportifs à la mémoire
courte s’inspirent de ce cas
poure prendre du recul. Ils ne
pourront alors que rebondir
plus loin.

J u l i a n  C e r v i ñ o
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Les championnats du monde de gymnastique artistique
n’ont pas encore commencé, mais les premières images en
provenance d’Anaheim sont éloquentes. Le niveau des
compétitions promet d’être élevé et les figures spectacu-
laires. L’Américaine Holis Vise en a donné un aperçu lors
des entraînements en apportant une touche esthétique du
plus bel effet à son exercice à la poutre. Juste un conseil
aux dames: n’essayez pas de faire la même chose pour
épater votre mari.    PHOTO KEYSTONE

ARRÊTSUR IMAGE

Daniel Piller
(photo Leuenber-
ger), en tant que
chef de l’Office
des sports de la
ville de La
Chaux-de-Fonds
que choisissez-
vous, la MegaBike ou le Résis-
print?

D. P.: Les deux. Ce sont deux
très belles manifestations qui as-
surent bien la promotion de
notre ville. 

Comment allez-vous vous
arranger pour assister à ces
deux événements sportifs?

D. P.: Je vais naviguer. De-
main matin, j’irai suivre la Me-
gaBike. L’après-midi, je me ren-
drai au Centre sportif pour le
Résisprint avant de remonter
au Lycée Blaise-Cendrars pour
la fin de la MegaBike.

N’est-ce pas dommage que
ces deux manifestations soient
agendées en même temps?

D. P.: Tout à fait, mais on ne
peut rien faire. Les calendriers
des différentes fédérations obli-
gent les organisateurs à pro-
grammer ces deux événements
le même week-end. On va en-
core essayer de faire quelque
chose pour la MegaBike. Cela
dit, la situation s’est tout de
même améliorée par rapport
aux années précédentes. La Fête
de lutte de La Vue-des-Alpes et
le Défi du Val-de-Travers ne
sont, en effet, plus program-
mées lors de ce week-end./JCE

Par
P a t r i c k
T u r u v a n i

I l faut un début
à tout. On a en
vrac les trois coups au

théâtre, le coup de feu au bis-
tro, le coup d’envoi au foot et
le coup de pistolet du starter
qui signifie qu’on est en plein
boum. Il y a encore le coup de
la panne, mais là on arrive
avant même d’être parti...

Ancien sprinter, Justin Aubry
(56 ans) est starter national de-
puis 1980. Entré à l’Olympic en
1965, le Sagnard officie dans
les grands meetings et cham-
pionnats de Suisse (huit pré-
sences à Athletissima). Sous
son air bon enfant, c’est un ton-
ton flingueur. Un coup en l’air
et les athlètes s’élancent ventre
à terre. Une deuxième pression
sur la gâchette et ils reviennent
la queue entre les jambes,
lorsque le premier départ a
sonné faux...

Justin Aubry, en quoi
consiste le rôle de starter?

J. A.: On doit être calme,
discipliné, concentré, rappeler
la course lorsque le chrono
n’est pas parti et traquer les
faux départs. Des fois, c’est tan-
gent. Il n’y a pas que les cou-
reurs qui s’élancent avant le
coup de pistolet. Il y a ceux qui

bougent, qui se relèvent trop
lentement, qui ne respectent
pas la procédure ou qui tout
simplement se plante! Ce n’est
pas si évident de rester en équi-
libre sur six doigts... La règle
est claire: on donne le départ
lorsque plus personne ne
bouge.

Vous devez donc avoir
l’œil et penser à tout...

J. A.: Il faut prépa-
rer les pistolets,

faire un
essai à vide
pour voir si le
chrono se dé-
clenche, véri-
fier qu’on
possède assez de
munitions, que
la piste est libre
ou que les haies
sont bien dis-
posées, que le
préposé à l’ané-
momètre est en
place, que per-
sonne ne va traver-
ser la piste pour lan-
cer son javelot... Le
processus doit être
automatique. On
ne doit plus avoir
à y penser dans
le feu de l’ac-
tion. Toute hé-
sitation est fa-
tale.

Et vous êtes seul pour sur-
veiller tout ça?

J. A.: En principe, il y a un
staff composé de deux starters
nationaux, d’un starter de rap-

pel et d’un aide. Dans les
grands meetings, une machine
nous donne un signal dans le
casque en cas de faux départ.
Sinon, on est seul juge. Un 100
m, c’est facile à «starter». Cela
se complique pour un 200 ou
un 400 m où les coureurs sont
décalés dans les couloirs. Là, il
faut au moins être deux.

Est-ce un métier dange-
reux?

J. A.: J’ai une fois dû rem-
placer un collègue qui avait
rappelé une course avec son
pistolet plaqué contre la jambe.
Son training en nylon avait
fondu jusqu’en bas. Direct à

l’hosto! Il faut être atten-
tif à ce qui nous envi-

ronne. Un jour, à Co-
lombier, des gamins
jouaient au foot au-
tour de moi! C’é-

tait l’horreur.
J’ai dû les faire

déguerpir.
Ce n’est

p a s

toujours bien compris, mais on
ne rigole pas avec la sécurité.

Ce ne sont pourtant que des
pistolets d’alarme, qui tirent à
blanc...

J. A.: Ce ne sont pas des
jouets inoffensifs. Après une
journée, l’herbe est cramée à
nos pieds! On passe pour des
cow-boys, mais on doit toujours
avoir nos pistolets sur nous. On
peut braquer un kiosque sans
problème avec ces engins-là!
Depuis dix ans que je suis res-
ponsable de la formation des
starters en Suisse romande,
j’accorde une attention parti-
culière à la manutention des
armes.

Un coureur peut-il déjouer
la surveillance du starter?

J. A.: Avant, les starting-
blocks étaient réglés pour tolé-
rer une poussée maximale de
30 ou 35 kg. Mais un gars
comme Linford Christie avait
tellement de force qu’il était ca-
pable de les écraser jusqu’au
fond de manière à ce que la
machine ne décèle pas la
moindre poussée illicite! Le
système a été amélioré. Il paraît
qu’on ne peut plus tricher.

Peut-on laisser passer un
faux départ?

J. A.: Personne n’est
infaillible. Ça arrive

qu’on se dise:
mince, qu’est-ce

que je fais? Et
les coureurs

sont déjà

loin... S’il s’agit d’une course
régionale, ça va. Mais dans un
grand meeting, avec un ho-
raire précis et minuté, tout re-
tard – un protêt entraîne une
nouvelle course 45 minutes
plus tard – engendre des mo-
difications en cascade. Il vaut
mieux éviter. Rien n’est fait,
mais on parle de placer un
juge-arbitre au-dessus du star-
ter. C’est juste pour permettre
aux gens – aux parents... – de
râler!

Il doit y avoir pas mal d’in-
tox...

J. A.: La nouvelle règle ne
tolère qu’un faux départ par sé-
rie. Le deuxième athlète qui en
commet un, même si c’est son
premier, est éliminé. Cela de-
vient risqué de vouloir déstabi-
liser ses adversaires. Avant,
chaque coureur avait un joker.
Plus maintenant. Les coureurs
savent qu’ils n’ont pas intérêt à
tenter le diable.

Une scène que vous n’ai-
meriez pas vivre?

J. A: Un soir, à Athletissima,
le starter du 400 m avait levé le
chien de son pistolet de rappel
pour gagner du temps au cas
où. Départ parfait. Après 80 m
de course, en descendant de
son chariot, le coup était parti
tout seul et il avait rappelé les
coureurs, dont Michael John-
son! Il s’était fait sermonner...

Vous voyez courir beaucoup
de lièvres. Cela n’a rien à voir,
mais vous pratiquez la
chasse?

J. A.: Pas du tout! Je déteste
les armes! J’ai fait mon école de
recrues chez les sanitaires! Je
suis starter par passion pour
l’athlétisme. Et parce qu’il en
faut bien! /PTU

Un starter, pas un cow-boy!
Parlons franchement ! Justin Aubry est starter national. Son job: tonton flingueur. Le Sagnard

lance les meilleurs athlètes sur la piste. Parfois, il les rappelle. L’homme est une fine gâchette
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